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L’IMITATION DU CHRISTIANISME 
THE IMPERSONATION OF CHRISTIANITY 
20 janvier 1957, dimanche matin, Jeffersonville (Indiana), 58 minutes 
  

Thème central : Sans la réception du Saint-Esprit, qui vient après l’obtention 
d’un esprit nouveau, l’église est hypocrite. 

 
Titre identique : le 20.1.1957, le 27.1.1957. 
 
§1 à 2- Merci, frère Neville. J’ai entendu beaucoup de prédications, mais sa 

prédication hier à la radio était une merveille. Tandis que j’aidais ma femme à faire la 
vaisselle, nous avons tous les deux pensé qu’il était utilisé de façon extraordinaire par 
Dieu. Le trio était lui aussi formidable. Grâce à vos prières, nous avons été bénis 
abondamment dans nos misions, avec des âmes sauvées et des guérisons. Nous 
repartons vers Lima en Ohio. Puis nous revenons pour un soir à Evansville en Indiana, 
pour inaugurer un nouveau chapitre des Hommes d’Affaires Chrétiens. S’il n’y a pas 
trop de neige, je serai de retour le 3 février au soir. Puis nous irons à Minneapolis. 

§3 à 4- Puis nous irons à Shreveport, puis à Phoenix en Arizona, puis à San Fernando 
Valley avec le frère Espinosa, puis à Oakland… On m’informe à l’instant que je dois 
rencontrer des pasteurs à la fin de la réunion. J’aime la Parole. Je parlais hier avec le 
frère et la sœur Cox au sujet de la vie chrétienne. Nous avons abordé le sujet des 
chrétiens qui à la radio taillent en pièces d’autres chrétiens en les nommant. Ce ne sont 
que des enfants non encore adultes. Un adulte ne parle pas ainsi. 

§5 à 6- J’ai ajouté que j’avais résolu de ne prêcher que contre le péché où qu’il soit.  
Un jour, un pasteur a vu dans un champ un enfant agenouillé, priant en récitant 
seulement l’alphabet et en terminant par “Amen !”   Intrigué, le pasteur l’a interrogé sur 
cette prière. “Je ne sais pas prier, mais je me souviens que mes parents, qui sont au 
Ciel, priaient quand ils avaient des problèmes. Or, à leur mort, j’ai été recueilli par 
une méchante personne. J’ai pensé que si je récitais l’alphabet, Dieu saurait 
reconstituer les mots et comprendrait ce que je veux dire.” C’est la prière de la 
sincérité. Peu importent les mots, il regarde à la motivation du cœur. Dieu comprend. 
Je ne veux blesser personne, mais je désire vous fortifier. Je ne veux pas me disputer 
avec ceux qui ne croient pas à la guérison divine, et je m’adresse plutôt à ceux qui y 
croient. 

§7 à 8- J’ai revu un frère canadien très instruit comme le sont les Canadiens, 
d’environ 50 ans, que j’avais connu quelques années auparavant à Saskatoon, lors de 
ma première grande réunion d’évangélisation. Il m’a raconté qu’il était allé travailler 
en Amérique deux ans auparavant pour une radio, mais il y avait tant de corruption 
financière, qu’il est parti travailler dans une autre, mais c’était pire. Il avait mesuré la 
faiblesse cléricale. “C’est vrai. Nous sommes soit formalistes et froids, soit fanatiques 
à l’extrême. Il n’y a pas de milieu.” 

§9 à 10- Arrivé ici, il a découvert qu’on tapait sur le piano et qu’on renversait les 
chaises. Il a essayé de ne prêcher que la Parole. Le Saint-Esprit est venu, apportant la 
paix et l’amour de Dieu. “J’ai alors dit que nous allions le louer et nous consacrer”. 
Mais un jeune s’est précipité avec de l’huile suintant de ses mains, et il voulait faire 
venir tout le monde sur l’estrade pour leur donner “l’huile de l’onction de guérison” ! 
“J’ai voulu le faire asseoir, mais l’ancien m’a dit que c’était à moi de m’asseoir.” Il 
m’a demandé comment on pouvait tenir bon dans l’équilibre. “Par la seule grâce de 
Dieu.”  Il s’est effondré en larmes. “Je quitte ce nid de démons pour retourner à 
Saskatoon.” – “C’est vrai. Le groupe intellectuel s’oppose à l’autre groupe, et ce 
dernier va dans le fanatisme, si bien que l’Evangile n’a plus la prééminence.” 
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§11 à 12- Sur le chemin du retour je pensais combien il est difficile d’apporter 
l’Evangile en restant au milieu de la route, comme nous essayons de le faire depuis la 
pose de la première pierre, et alors que les gens tirent chacun de leur côté. Je me suis 
demandé ce qui allait arriver à ces Américains. Il m’a semblé entendre : “Ce n’est pas 
ton affaire. Toi, suis-moi.” J’ai alors revu la vision reçue le jour de la pose de la 
première pierre, il y a 23 ans [NDT : été 1933]. C’était un matin de juin ou juillet, vers 7 
heures. J’étais de l’autre côté de la rue. Je louais Dieu en regardant le soleil se lever, 
tandis que Mr. Markham et d’autres avaient creusé la fondation. Chacun devait placer 
un petit souvenir dans cette pierre d’angle. Même des catholiques sont venus apporter 
des chapelets. 

§13- Ce matin-là, j’avais eu une vision, ce que j’appelais alors une transe, me disant 
que je me trouverais entre deux tendances pentecôtistes, les trinitaires et les unicitaires. 
Il y avait à droite et à gauche un endroit vide à planter. Je ne les ai pas hybridés, mais 
j’ai pris une pousse de chacun des arbres [NDT : il s’agissait de deux petits arbres sans fruit, de part et 

d’autre d’un grand arbre chargé de fruits], et je les ai plantées là-dedans. Elles ont poussé 
rapidement jusqu’au ciel, des fruits en sont tombés [NDT : Branham précise ailleurs qu’ils sont 

tombés sous l’effet d’un vent violent]. Ils étaient délicieux. La croix était devant moi, couverte 
de fruits [NDT : Branham précise ailleurs que c’est le grand arbre du milieu qui ressemblait à une croix]. Le 
Saint-Esprit a secoué les arbres avec un rugissement [NDT : Branham précise ailleurs qu’il 

embrassait cette croix, et que les fruits sont tombés en pluie sur lui].  Il m’a dit : “Une fois sorti de la 
vision, lis 2 Timothée 4. Fais l’œuvre d’un évangéliste. Ceci n’est pas ton tabernacle” 
[NDT : il s’agissait de l’église alors en construction]. 

§14- J’avais vu l’église telle qu’elle est aujourd’hui. J’avais demandé : “Où est donc 
mon tabernacle ?” Il m’avait alors montré le ciel bleu. 

“Car il viendra un temps où les hommes ne supporteront pas la saine doctrine ; mais, ayant la 
démangeaison d'entendre des choses agréables, ils se donneront une foule de docteurs selon leurs 
propres désirs, détourneront l'oreille de la vérité, et se tourneront vers les fables. Mais toi, … fais 
l'œuvre d'un évangéliste, remplis bien ton ministère.”  [2 Tim. 4:3-5]. 

Voilà pourquoi j’ai essayé de m’en tenir à la Parole. Priez pour que je sois toujours 
fidèle à la Parole. 

§15 à 17- Lisons Ezéchiel 36:27  
“Je mettrai mon Esprit en vous, et je ferai en sorte que vous suiviez mes ordonnances, et que vous 
observiez et pratiquiez mes lois.” 

[Prière]. Ma femme m’a dit que je serais plus efficace si je raccourcissais mes 
prédications. C’est vrai, mais je dois me laisser conduire par l’Esprit, et je parle tant 
qu’il m’y pousse. 

§18- Ezéchiel a prédit ce qui se passerait dans le futur. Un prophète est un voyant que 
la Bible compare à un aigle qui vole plus haut que tout autre oiseau, et il voit ce que 
d’autres ne voient pas. Un faucon mourrait à cette altitude, car il n’a pas la même 
constitution. L’aigle fait son nid plus haut. Il voit venir la tempête de loin et peut ainsi 
protéger ses petits. 

§19- Un prophète vole bien au-dessus du sentiment de l’église, des rythmes de la 
musique, des battements de main, de la joie des saints. Dieu le mène dans un domaine 
où il est seul, puis il lui ouvre les yeux sur les choses à venir. Puis le fait redescendre 
pour prophétiser parmi le Corps. Dieu a ainsi mené Ezéchiel 26 siècles plus loin ! Un 
prophète a aussi un don de connaissance, comme un avocat qui a étudié le Livre et qui 
présente votre cas devant le juge. 

§20- Un don de connaissance est une prophétie qui annonce les choses à venir en 
conformité avec les Ecritures, car le Juge tranche selon le Livre. Un prophète saisit ce 
que Dieu a déjà dit avant la fondation du monde, car la Parole était avant cela. 
Dieu avait alors prononcé la Parole, et elle ressort au temps voulu. C’est ainsi 
qu’Ezéchiel a vu l’époque où nous vivons. Quel voyage sur l’échelle de Jacob pour 
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voir ce qui sera ! Jusqu’à la venue de Christ, les cœurs étaient de pierre, et le Saint-
Esprit ne pouvait y pénétrer à cause du péché. Entre eux et le Créateur, l’expiation ne 
se faisait que par un sang animal. 

§21- Ce sang, bien qu’ayant valeur de substitution, mais étant animal, n’était qu’une 
ombre. Il ne pouvait s’accorder avec l’esprit humain, car un animal n’a pas d’âme. On 
ne peut mélanger l’huile et l’eau. Mais dans le Sang de Christ répandu au Calvaire, il y 
avait la Vie de Dieu. C’était le Sang du Rédempteur. Adam vous a mis en prison, mais 
Christ vous a rachetés et vous lui appartenez. 

§22- Dieu vous a offert à Christ en don d’amour, à cause de son sacrifice. C’est le 
Saint-Esprit qui vous a conduit à Christ et vous a courtisé et vous a offert à lui. Dieu a 
aimé ses dons, et il n’acceptera pas qu’ils soient détruits. Un pasteur a demandé à un 
autre s’il croyait qu’un enfant de Dieu, né de l’Esprit, lavé dans le Sang et par la Parole, 
au cœur renouvelé, pouvait s’éloigner de Dieu et être perdu. 

§23- L’autre lui a répondu par une autre question : “Croyez-vous qu’un homme puisse 
être assez parfait pour être reçu au Ciel sans le Sang de Jésus-Christ ?” Nul ne peut 
aller au Ciel sur la base de sa propre justice. C’est la grâce de Dieu qui vous a conduits 
au Calvaire, et vous êtes les dons de l’amour de Dieu offerts à Christ. Or Christ protège 
ses dons : “Tous ceux que le Père me donne viendront à moi, et je ne mettrai pas 
dehors celui qui vient à moi … et je le ressusciterai au dernier jour.” [Jn. 6:37,40]. 

§24- On peut être bouleversé émotionnellement, avoir de l’huile sur les mains, parler 
en langues, danser dans l’Esprit, s’affilier à une église, mais on est sauvé en étant le 
don de l’amour de Dieu à Christ. Votre vie démontrera ce que vous êtes.  Si vous 
essayez d’être aimable et humble, vous êtes encore en dehors du Royaume, car ce sont 
encore vos œuvres. C’est là où la pseudo église a tristement échoué en croyant mériter 
la grâce de Dieu par la manière de vivre. La grâce est un don. Un bon citoyen n’est 
pas nécessairement chrétien. 

§25- J’ai connu beaucoup de gens remarquables humainement, mais qui rejetaient le 
Nom de Jésus-Christ. Esaü valait mieux que Jacob, mais il ne s’est pas rendu compte 
qu’il avait vendu son droit d’aînesse, et qu’il était rejeté. Jacob signifie “trompeur” , 
mais il avait du respect pour le droit d’aînesse. C’était sa seule motivation, et il voulait 
l’obtenir quel que soit le coût. 

§26 à 27- Si le Corps de Christ n’était dirigé que par l’intellect, par la théologie, par 
des concepts, nous serions dépendants de la connaissance intellectuelle humaine. Si 
l’église dépendait des sommes dépensées pour construire un grand bâtiment, et si sa 
position au Ciel dépendait du nombre de membres inscrits, il n’y aurait plus besoin du 
Saint-Esprit. Mais si elle est dirigée par le Saint-Esprit, elle n’a pas besoin de 
l’intellectualisme. C’est l’un ou l’autre. Selon certains, plus un homme est instruit, plus 
il fera progresser le peuple, ou mieux nous serons habillés et plus les pécheurs, les 
incultes et les affamés seront attirés et voudront nous confier leurs enfants. Mais Jésus 
a dit : “Quand je serais élevé, j’attirerais tous les hommes à moi.” 

§28- Un pauvre n’est pas attiré vers Christ par l’intellect. Le Saint-Esprit est la seule 
puissance d’attraction de Dieu, et le riche doit devenir pauvre des choses du 
monde. “Celui qui s’élève sera abaissé, et celui qui s’abaisse sera élevé.”  Christ, de 
riche qu’il était, s’est fait pauvre, pour que par sa pauvreté nous soyons enrichis. Ils 
essaient d’attirer les gens par des discours intellectuels, alors que nous avons besoin 
du baptême du Saint-Esprit, d’une démonstration de puissance, de manifestations de 
l’Esprit, de son onction d’attraction. 

§29- Les Instituts sont formidables, mais ce n’est pas le programme de Dieu. Dieu 
choisit des incultes parlant avec difficulté mais qui sont allés à une bien meilleure 
Ecole : lors de la guérison de l’impotent à la Porte Belle, les gens ont su que Pierre et 
Jean avaient été avec Jésus. C’est cela l’Ecole. Aujourd’hui nous voyons des chrétiens 
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qui, ayant lu la Bible, essaient d’être humbles. Cela ne donne que des imitations 
charnelles. La personne essaie de produire ce qui n’et pas dans son cœur. Cela fait 
d’elle une hypocrite. 

§30- Vous dites une chose, mais le cœur en pense une autre. Un pharisien était un 
acteur à cause de son cœur dur : “Bon maître, montre-nous un signe prouvant que tu es 
ce que tu dis.” – “Une génération adultère cherche des signes. Il ne lui sera pas donné 
d’autre signe que celui de Jonas. Le Fils de l’homme sera trois jours en terre, comme 
Jonas a été trois jours dans le ventre du poisson.” 

§31- Comparez avec l’Eglise apparue le jour de la Pentecôte, une église non 
intellectuelle de 120 pêcheurs et tisseurs de tentes avec leur épouses. Ils ont attendu 
jusqu’à ce que la prophétie de Jésus s’accomplisse : “Cessez de prêcher jusqu’à ce que 
vous soyez oints de la puissance d’En haut”, et non pas “jusqu’à ce que vous soyez 
diplômés.” Et alors “vous serez mes témoins à Jérusalem, en Judée, en Samarie et 
dans le monde entier” en prêchant l’Evangile à chaque créature. “Celui qui croira sera 
sauvé, celui qui ne croira pas sera condamné, et des signes suivront ceux qui croiront : 
ils chasseront les démons, ils parleront en langues, ils imposeront les mais aux 
malades et ils seront guéris.” C’est le signe des croyants, et non pas celui des instruits. 

§32 à 33- Il allait créer une église nouvelle. On ne peut rajeunir le visage d’une vieille 
église. Un cœur nouveau doit remplacer le cœur ancien. C’est lui qui le fait, c’est un 
acte de grâce. Honte donc à ceux qui prêchent l’assurance du salut, mais qui vivent 
comme le monde. C’est lui qui mettra ce nouveau cœur. Mais on ne peut le mettre 
dans l’église intellectuelle. Voilà pourquoi l’Amérique est dans cet état. Les vieilles 
pensées intellectuelles l’ont rendue calleuse. C’est pourquoi ils font signer des lettres 
d’engagement ; c’est pourquoi il y a ces réveils hollywoodiens avec des paillettes. Mais, 
la fois suivante, 90% de ceux qui avaient accepté Christ comme Sauveur ne sont plus 
là ! En fait, ce n’était pas un réveil, mais une illusion mentale. 

§34- Le pupitre s’est mis à la mode d’Hollywood. Un prédicateur à l’ancienne mode 
prêchait toute une nuit à la lumière d’une lampe, mais cela a été changé, et nous avons 
un groupe d’intellectuels. Avec les romans et les impiétés à la télé dans chaque foyer, 
comment présenter l’Evangile nouveau comme Christ l’a demandé ? Une âme encore 
charnelle se tournera vers le spectaculaire et le fanatisme, au-delà de la Parole de Dieu. 
Comment arrêter cela ? La Bible dit qu’on ne pourra pas l’arrêter. Où allons-nous 
donc ? 

§35 à 36- Malgré le lifting, c’est toujours le vieil homme intellectuel, qui jette un jour 
sa pipe mais la reprend le lendemain. L’église a besoin d’une naissance, non d’un 
lifting . Mais la vieille église ne supporte pas ce discours : on ne peut mettre du vin 
nouveau dans de vieilles outres. Une outre était faite avec une peau animale tannée. Au 
début, cette peau est souple, mais avec l’âge elle se racornit. Il n’y a plus de vie en elle, 
et le vin nouveau la fait éclater. Prêcher le baptême du Saint-Esprit dans la puissance 
de résurrection, c’est du vin nouveau qui a la vie et qui fermente. L’outre neuve est 
souple car il y a encore de la graisse en elle, elle s’étire et dit “Amen !”  

§37- Quand le vin nouveau dit : “C’est le baptême du Saint-Esprit, la Vie de Dieu 
agissant en vous”, l’outre neuve répond : “Amen !” et elle s’étire. Quand le vin 
nouveau, qui est la Parole, dit que le Saint-Esprit apporte la guérison aujourd’hui, 
l’outre s’étire encore. Mais la vieille outre dit que le temps des miracles est passé. Elle 
périt, et le vin est perdu. C’est comme jeter des perles à des pourceaux. 

§38- Christ n’envoie pas prêcher l’Evangile pour qu’il revienne à vide. Il s’attend à ce 
que vous receviez la Parole, et, en la recevant, à ce que vous soyez prêts. Echangez ce 
vieux cuir formaliste contre une peau d’agneau qui s’adaptera à la Parole, et vous direz 
“Amen !” à tout ce que dit la Bible. Cela doit venir de la Bible. L’action de la levure 
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fait exploser les petites bulles pour donner un meilleur goût, pour donner de la tenue, 
de la force, et pour qu’il n’y ait pas d’aigreur. 

§39- Et quand la levure fait éclater les billes du vin pour en répandre la force, le vin 
chasse de l’église la mondanité et protège l’église. Le jus de raisin s’aigrit en 24 heures, 
mais le vin ne s’aigrit pas parce que le germe de vie en lui le stérilise, et plus il vieillit, 
meilleur il est. Un tel vin ne peut être mis que dans des outres de Pentecôte. Dans la 
Chambre haute, Dieu en avait 120, qu’il avait huilées, assouplies, renouvelées et vidées 
du vieux système orthodoxe par la Parole. Toutes les embouchures étaient tournées 
vers le haut, avec un entonnoir. Quand le Saint-Esprit a soufflé, elles étaient si vivantes 
qu’elles se sont mises à courir, à bondir, et à prêcher l’Evangile. L’une d’elles a dit que 
c’était ce qui avait été annoncé par Joël pour les derniers jours, Dieu déversant son Vin 
nouveau dans son nouveau Corps. 

§40- Quel réveil ils ont eu ! Quand l’impotent a été au contact des mains de deux de 
ces outres, il a bondi et a loué Dieu dans le temple. Tel est l’ordonnancement divin, 
non pas des diplômes, mais une expérience vivante du Saint-Esprit, non pas du 
fanatisme, mais l’authentique Saint-Esprit en action.  

§41- Notez combien l’ordonnancement de Dieu est parfait. Dieu ôte d’abord le cœur 
de pierre qui ne peut rien recevoir. Il donne un esprit nouveau qui n’est pas le Saint-
Esprit . C’est là où beaucoup font erreur. Beaucoup viennent à l’autel prier encore et 
encore, et se sentent un peu mieux, et parfois ils dansent, mais il n’y a rien d’autre. Ils 
n’ont jamais reçu le Saint-Esprit, même s’ils ont dansé, crié, parlé en langues. Cela 
n’a rien à voir. Ce ne sont que des émotions humaines. Ils ont reçu un esprit nouveau et 
se sont réjoui. Retenez bien ceci : c’est cet aspect émotionnel que l’église appelle le 
Saint-Esprit aujourd’hui . Il y a beaucoup de fanatisme fabriqué, et ils sont en 
désaccord avec la Parole. Ils se rassemblent, se réjouissent de leur grande réunion 
ponctuée d’alléluia. 

§42 à 43- Si vous agissez ainsi, si vous ne portez pas de fruit, c’est que vous n’avez 
reçu qu’un nouvel esprit, et c’est vrai que vous ne faisiez pas cela autrefois. Comment 
auriez-vous pu aller avec Dieu sans ce nouvel esprit, ce cœur nouveau, ce nouvel 
intellect, cette nouvelle façon de penser qui vous fait croire que la Bible a raison ? 
Vous dites alors : “Je ne veux pas aller en enfer, je veux accepter Christ.”   Vous avez 
de nouveaux désirs : “Je vais arrêter de fumer”. Vous jetez vos cigarettes. Tout cela 
est bien. Mais, après vous avoir donné un nouvel esprit, il a dit qu’il “répandrai son 
Esprit”  [Joël 2:28]. C’est la séquence : un nouveau cœur, un nouvel esprit, puis Son 
Esprit . 

§44- Le nouveau cœur en vous, donne l’impulsion. C’est de là que viennent les 
émotions. Mais quand le Saint-Esprit est au centre de ce nouveau cœur, il dirige vos 
sentiments. C’est comme le ressort central d’une montre : il se remonte tout seul. Il n’y 
a pas à le remonter chaque jour. Dieu l’a remonté une fois pour toutes, il est au centre 
de votre vie, et il dirige chaque rouage à l’instant voulu. 

§45- Dieu place au milieu de votre nouvel esprit le Saint-Esprit , et non pas un 
nouveau diplôme, ni une nouvelle émotion, ni une nouvelle danse, ni une nouvelle 
langue. Alors vous n’avez pas à essayer d’agir comme un chrétien et à paraître doux. Il 
dirige tout ce qui est en vous, il vous rend décent, il fait agir l’église et met les dons 
dans l’ordre. Vous n’avez plus à dire que vous ne reviendrez plus là où vous savez que 
vous ne devriez pas être. 

§46 à 47- Si vous vous emportez pour un rien, si vous rejetez la Parole citée par le 
pasteur, c’est que la vieille outre est là. “Le pasteur parle si longtemps, que j’ai 
manqué ma partie de cartes. Il ose s’élever contre les shorts des femmes.” Le nouveau 
Ressort, le Saint-Esprit, n’a pas encore été mis en place au milieu de l’esprit. C’est lui 
qui vous fera croire et agir de telle sorte que vous deviendrez salé et que vous donnerez 
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soif au monde. Si vous n’avez qu’un nouvel esprit, cela vous tuera. Si vous avez le 
Saint-Esprit, vos sentiments seront selon la Parole. Alors vous aimerez trop Christ 
pour faire ce qu’il réprouve : “Le Saint-Esprit en moi me dit de m’abstenir de toute 
souillure du monde”. Il ne s’agit pas d’avoir de l’huile sur les mains ou de parler en 
langues. 

§48 à 49- Devant Agrippa, Paul n’a pas répété : “Alléluia ! Gloire à Dieu !” , mais il a 
dit : “Les Ecritures ont dit”. Voyez-vous où vous conduit le Ressort ? Ne soyez pas 
inquiet, il vous y ramènera : “Ne vous inquiétez pas de ce que vous direz, ce n’est pas 
vous qui parlerez, mais le Père qui demeurera en vous.” Agrippa a pensé que Paul 
avait perdu la raison à force d’étudier [cf. Act. 26:24]. “Non, je dis seulement ce que Dieu 
a dit dans la Parole : il ressusciterait son Fils dans les derniers jours. Est-ce étonnant 
de la part de celui qui a ouvert la Mer Rouge, qu’il fasse des miracles en ce dernier 
jour ?”  – “Tu m’as presque persuadé de devenir chrétien.” Le Ressort au centre de 
l’esprit nouveau dirige les sentiments. 

§50- Gardez la tête bien serrée contre le joug de la Parole avec Christ. Si vous vous 
plaignez parce que votre prestige social est atteint, parce qu’on vous traite d’agité, 
parce que vous n’allez plus à la piscine avec les autres, c’est que vous n’avez pas 
encore reçu la chose nécessaire. Mais quand le Ressort est au milieu et bat les secondes, 
alors le joug est conforme au plumage. Peu importe alors comment le monde vous 
appelle. 

§51- “J’ai reculé parce que je ne pouvais pas supporter ces moqueries.” C’est que le 
Ressort n’avait jamais été au centre de votre esprit. Vous n’avez qu’une imitation. 
Vous avez accepté le côté émotionnel, mais vous n’êtes jamais allé vers le côté du réel. 
Vous avez entendu et gardé le bruit du tic-tac, et vous avez fait tic-tac vous aussi.  Mais 
si c’est le Ressort qui le fait, il contrôlera les sentiments, et le joug sera alors facile. 
“Elle était comme une poupée se faisant bronzer en short sur sa pelouse, mais elle ne 
le fait plus.” Quelque chose s’est passé : le Ressort est à la place qui convient. 

§52- “Il jouait aux cartes, mais il est devenu un fanatique !” Mais le joug est aisé, et 
vous aimez le porter, comme lorsque Samson a emporté les lourdes portes de Gaza [Jg. 

16:3]. Quand le joug s’accompagne de joie, de paix, de douceur de Christ dans le 
cœur, vous pouvez porter tous les fardeaux du monde au sommet de la montagne du 
Calvaire. Et là vous priez pour celui qui vous persécute, non pour sa ruine, mais pour 
sa paix. “Mon Dieu, aie pitié d’eux !” 

§53 à 55- Quand un esprit impur quitte un homme, le bulldozer de Dieu retourne tout. 
Quand le démon revient, il ne voit plus de boîtes de bière, plus de cartes étalées, plus 
de magazines impurs. Dieu a tout nettoyé, et le jardin est cultivé. Le Saint-Esprit a ôté 
les cannettes, mis la Bible à la place de la théologie moderne, et la prière est revenue. 
Les credo intellectuels créés par l’homme sont écartés. Au commencement, la terre, 
éjectée de son orbite à cause de toutes ces fusées, n’était plus qu’un globe vide 
recouvert d’eau, de glaciers. Dieu l’a rapprochée du soleil, et cela a donné une buée. La 
glace a commencé à fondre. Dieu a envoyé le Saint-Esprit, le Logos sorti de Dieu, et il 
a couvé la terre, comme le fait une colombe aimante. Cela a finalement donné des 
humains avec une âme. D’où venez-vous et où allez-vous ? 

§56 à 57- Vous avez appris comment Raymond Branham, mon cousin du côté 
paternel, docteur à Louisville, est mort d’une crise cardiaque chez lui en revenant du 
travail. Son frère George est allé le voir, et au retour il est mort lui aussi d’une crise 
cardiaque au volant. Je suis allé aux funérailles, et des images d’enfance avec ces 
garçons me sont revenues. Une grande foule était présente. Ma cousine Agnes m’a 
embrassé en sanglots, et la petite Dorothy est arrivée elle aussi en pleurs. Sa tante 
Lizzie venait elle aussi d’avoir une grave attaque. Je me suis demandé ce qui arrivait 
aux Branham de cette génération. J’avais pensé la même chose quand mon père, la tête 
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sur mon bras, m’a souri alors que je priais pour lui, et qu’il est parti vers Dieu [le 30 

novembre 1936]. 
§58 à 59- J’avais pensé la même chose quand, peu avant cela, le frère de Doc était 

mort dans ses bras, après un accident provoqué par un conducteur ivre. Et je revois 
mon père en pleurs, descendant la rue avec son chapeau noir à la main. J’avais 
demandé à ma belle-sœur Ruth si elle voulait que j’accroche une image de Jésus. “Non, 
il est toujours devant moi.” Quand Hope [NDT : première épouse de W.M. Branham, décédée le 22 

juillet 1937] m’a pris une dernière fois les mains, elle m’a dit : “Prêche toujours cet 
Evangile. Tu ne sais pas quelle joie c’est de partir ainsi.”  Quelques heures après j’ai 
posé les mains sur la tête de ma petite Sharon [décédée le 26 juillet]. “Mon Dieu, tu es celui 
qui ramène la sève au printemps. Je crois que l’Homme de Galilée est le Messie 
promis par les Ecritures.” 

§60 à 61- “Quelque chose en moi me montre les choses à venir, mais là, je n’ai pas 
été averti. Mon père et ma femme sont morts. Vas-tu prendre aussi ma fille ?” Un drap 
noir est descendu, et j’ai su qu’il la prenait. Satan est venu : “Quel Dieu cruel ! Il vient 
prendre ta fille !” L’intellect était en action. “Va t’enivrer, tu ne l’as jamais fait, 
montre qui est le chef.” – “Non Satan ! C’est lui le Chef.” C’était allé jusqu’au Ressort 
principal. Je suis heureux qu’il y ait un tel Ressort. Un jour que j’allais à la tombe, Mr. 
Isler m’a accosté : “Je vous ai entendu prêcher avec fougue le message. L’aimez-vous 
encore ? Allez-vous encore le servir ?” – “Même s’il m’envoyait en Enfer, je 
l’aimerais encore, car il y a en moi quelque chose qui n’est plus moi, mais qui est 
lui .” 

§62 à 63- En voyant toutes ces tombes de mes proches, j’ai pensé que leurs corps 
étaient déjà là quand le monde a été créé, car nous sommes tous tirés de la terre. Nous 
sommes faits de calcium, de potasse, de pétrole, de lumière cosmique, d’atomes non 
pas entassés, mais réunis par une super intelligence. Le Saint-Esprit a été envoyé de 
la Présence de Dieu pour courtiser la terre, et il a d’abord étendu les ailes et couvé 
un désert. Je vois le calcium et la potasse se réunir, un lys sortir de terre. Il a encore 
roucoulé, et des arbres sont apparus, des oiseaux ont volé, des animaux ont marché, 
puis Adam est venu. Puis il a fait un produit dérivé pour Adam à partir d’une côte de ce 
dernier. Il a aimé Adam et il a aimé Eve. 

§64 à 65- Eve posait sa tête sur l’épaule puissante d’Adam. Ils marchaient dans le 
Jardin, en compagnie du lion et du tigre. Le vent s’est levé, et d’un mot ils l’ont calmé. 
Il était fils de Dieu et elle était sa bien-aimée. Le soir venu, ils sont allés s’agenouiller 
dans leur cathédrale, la forêt. Une Lumière est descendue, le Logos, le Saint-Esprit qui 
les avait couvés, le Père, Dieu. Il était venu les embrasser. Rien ne pouvait leur nuire. 
Le Père était heureux. Mais le péché est entré par l’intellect qui cherchait plus de 
lumière, quelque chose qui n’était pas dans la Parole. “Le jour où vous en mangerez, 
vous mourrez.” Mais Eve a voulu du nouveau. 

§66- Je ne veux mettre en avant que le “Ainsi dit le Seigneur”, la Parole, rien 
d’extravagant, non pas une grande église et de grands intellectuels, mais Celui qui nous 
a couvés. Si le Saint-Esprit a ainsi formé notre corps physique, qui en est donc 
l’architecte ? Il vous a donné des yeux, un nez, un esprit nouveau, puis il est venu vivre 
en vous. N’acceptez jamais les choses intellectuelles, la théologie contraire à la Bible. 
Restez sur le seul “Ainsi dit le Seigneur” : “Il était blessé pour nos péchés, et c’est par 
ses meurtrissures que nous sommes guéris.” [Es. 53:5]. Le Saint-Esprit a couvé son 
propre corps pour y vivre : Jésus-Christ. 

§67- Quand il a couvert Marie, il a couvé en son sein une Cellule de Sang qui a donné 
le Fils, Christ-Jésus, en qui Dieu a fait sa demeure pendant 33 ans et demi, et qui a été 
fait sacrifice expiatoire pour nos péchés afin de réconcilier les perdus et le Saint-Esprit. 
Au temps du soir, à la fin de ma course, je veux qu’il m’embrasse comme il l’a fait 
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pour Etienne lapidé : “Je vois les cieux ouverts, et le Fils de l'homme debout à la droite 
de Dieu”. 

§68 à 69- Si Dieu nous a faits tels que nous sommes sans que nous le sachions, et 
sans aucune intervention de notre part, à plus forte raison nous ressuscitera-t-il alors 
que nous avons fait le choix. Vous êtes des créatures morales, et vous pouvez accepter 
ou rejeter. Le rejeter, c’est rester calcium et potasse. L’accepter, c’est avoir un nouvel 
esprit, c’est avoir le Saint-Esprit, le Logos en vous, contrôlant vos émotions. Quand il 
roucoule au travers de la Parole, vous lui répondez en roucoulant. “Il est toujours le 
même.” _“Amen.”  _ “Il guérit toutes tes maladies.” _ “Amen.”  Même si la poussière 
de vos corps a été éparpillée par les vents ou par la bombe qui va tout annihiler sur 
terre un jour, le calcium et la potasse seront encore là, le Saint-Esprit couvera à 
nouveau, les os se réuniront, et l’Eglise du Dieu vivant se dressera au dernier jour. 

§70- Cela ne peut se faire que par le roucoulement du Saint-Esprit, en écoutant la 
petite Voix qui parle dans les profondeurs de l’âme. N’oubliez pas qu’un jour vous 
allez partir. Comment pourriez-vous accepter une contrefaçon, une théologie et des 
sentiments contraires à la Parole, alors que le ciel de Pentecôte est rempli de vraies 
bénédictions, alors que Dieu veut vous aimer au travers du Saint-Esprit ! Si le vrai 
Esprit de Dieu est en vous, il vous dirige et fait de vous un vrai chrétien, vous n’avez 
pas besoin d’imiter, car vous êtes alors un enfant du Dieu vivant. Accepterez-vous des 
credo pour aller au Ciel, ou des émotions étrangères à la Bible ? Oh, peuple de Dieu, à 
genoux devant notre Dieu ! 

§71 à 72- Ne pensez pas superficiellement. Courtisez-vous le Saint-Esprit ? Cet 
Esprit en vous bat-il à l’unisson de la Bible ? Etes-vous patient et doux ? On ne juge 
pas un matériau par son poids, mais par ses qualités. L’église n’est pas jugée selon sa 
taille, ni selon le nombre de ses membres, mais par la Bible, par son acceptation de 
chaque promesse de Dieu. Etes-vous accompagné de douceur, de patience, de bonté ? 
Comment réagissez-vous face à un problème ? Le petit rouage central vous contrôle-
t-il ? Son amour entre-t-il en action par votre cœur ? Il est en train de vous parler. 
Levez la main en disant : “Mon Dieu, mets ton Esprit en moi !” 

§73 à 75- Qu’il mette en vous un nouvel esprit et son Esprit, et qu’il vous contrôle par 
l’amour, la joie, la paix, la douceur. [Prière] … [Enregistrement interrompu] … [Cantique “J’ai 

besoin de toi” ]. 
§76 à 77- Que le piano continue de jouer tandis que la ligne de prière se forme à 

droite … [Mise en place de la ligne de prière et chant] … donnez une chaise à ce frère … Le 
“Ainsi dit le Seigneur” déclare : “S’il y a parmi vous un malade, qu'il appelle les 
anciens de l'Église, et qu’ils prient pour lui, en l'oignant d'huile au nom du Seigneur ; 
la prière de la foi sauvera le malade … Voici les signes qui accompagneront ceux qui 
auront cru : ils imposeront les mains aux malades, et ils seront guéris.” Telle est 
l’ordonnance de Dieu. Cela ne veut pas dire que celui qui prie est un saint ou un ange, 
mais que la personne qui vient doit avoir une foi en elle, et que le Saint-Esprit en 
roucoulant par la Parole a déposé là quelque chose qui lui fait croire qu’il va la couver 
jusqu’à la guérison. 

§78- De même, Dieu est apparu à Abraham comme étant El Shaddaï, le Dieu-
Poitrine : “Tu es âgé de cent ans, mais serre-toi contre moi comme un bébé, et nourris-
toi, et je confirmerai ma Parole.”  Et Abraham et Sarah se sont mis à étudier, à méditer 
et à accepter la Parole de Dieu. Ils ont rajeuni et ils ont enfanté Isaac, par qui est venu 
Christ par lequel le monde a été béni. Il est devenu le père de plusieurs nations parce 
qu’il avait énoncé les choses qui ne sont point comme si elles étaient. Il avait accepté la 
promesse à l’âge de 75 ans et a attendu 25 ans. Pendant ces 25 ans il a continué à 
courtiser le Saint-Esprit, donnant raison à la Parole du Saint-Esprit, rejetant ce 
qui était contraire, et il a eu l’enfant. 
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§79- Or nous sommes la semence d’Abraham. Nous considérons nos afflictions et nos 
maladies comme n’étant pas, car nous obéissons à la vérité que le Saint-Esprit a dite 
par le prophète, par le voyant. Ces choses sont alors acceptées comme étant notre 
propriété, et nous courtisons le Saint-Esprit : “Ta Parole est vraie. Je refuse ce qui est 
contraire. Je crois que tu vas me guérir car tu as dit que la prière de la foi sauverait 
l’âme et que Dieu ressusciterait le croyant.” Je reconnais l’Amen du frère Jackson ! 
Que les pasteurs, quels qu’ils soient, qui croient à la guérison divine, s’avancent afin de 
prier pour les malades. 

§80- Que Higgenbottom et les autres anciens viennent eux aussi. Nous prierons 
d’abord pour ces deux personnes sur ces chaises. Que tous ceux qui sont en 
communion avec Christ se joignent à nous et projettent leur foi. Telle une dynamo, elle 
fera descendre la gloire de Dieu qui oindra de foi les individus. La foi vient de ce qu’on 
entend la Parole. 

§81- Le Saint-Esprit est ici pour injecter la Parole en nos cœurs et pour que nous 
l’acceptions. Quand vous la croyez, alors venez. Courtisez en retour le Saint-Esprit qui 
vous a couvé de sa Parole : “Ta Parole est la vérité. Je ne suis plus malade. Je vais de 
mieux en mieux. Merci Père pour ta bonté.” Prions, puis nous imposerons les mains. 
[Prière]. 

§82 à 83- [Prières successives pour les maldes alignés] … 
______________ 


